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La zone béotienne en Grèce:

Implications paléogéographiques et structurales

Par Paul Celet, Bernard Clément et Jacky Ferrière1)

ABSTRACT

The study of different cross-sections in Tithonian - Early Cretaceous Beotian Flysch and of its

substratum results in the definition of another isopic zone - the Beotian Zone - along the boundary
between the internal and external zones of the Hellenides.

The paleogeographical and structural evolution of this zone is closely linked with the tectonic history
of the internal zones: To the south of the Sperchios river where the substratum is well-known, the

differentiation of the zone as a deep basin can be traced back to the Late Jurassic. Flysch sedimentation
set in during the Latest Jurassic to Earliest Cretaceous and seems to be related to the early, mesozoic
tectonic phases - namely the emplacement of an ophiolite nappe - recognized in the internal zones: In
fact this flysch contains abundant ophiolitic detritus.

North of the Sperchios river the substratum of the Early Cretaceous flysch remains unknown.
Nevertheless, we think that this zone could be the external margin of an oceanic basin situated to the
West of the internal zones.

Northwards, the Beotian Zone seems to continue to Albania (Gramos unit) and Yugoslavia (Bosnian
zone).

RÉSUMÉ

L'étude des différentes coupes du flysch béotien d'âge tithonique-éocrétacé et de son soubassement a

permis de définir une nouvelle zone isopique - la zone béotienne - à la limite des zones internes et des

zones externes helléniques.
Son évolution paléogéographique et structurale est étroitement liée à l'histoire tectonique des zones

internes: au Sud du Sperchios, là où le soubassement est connu, l'individualisation de cette zone en tant

que sillon se fait au Malm; l'apparition du flysch est datée de la limite Jurassique-Crétacé et semble

synchrone des premières phases tectogénétiques mésozoïques affectant les zones internes; du point de

vue sédimentologique, ce flysch se caractérise par l'abondance d'éléments ophiolitiques remaniés.
Si l'évolution de cette zone peut être étudiée au Sud du Sperchios durant les temps mésozoïques, il

n'en est pas de même au Nord où le soubassement du flysch éocrétacé reste encore inconnu. Néanmoins,
nous pensons que cette zone devait représenter la marge externe d'un bassin océanique situé à l'Ouest
des zones internes.

Vers le Nord, la zone béotienne semble se poursuivre en Albanie (Unité de Gramos) et surtout en

Yougoslavie (zone bosniaque).

I. Introduction

La première ébauche paléogéographique du cycle alpin en Grèce, esquissée par
Philippson (1898), puis peu à peu affinée par Renz (1940) est encore valable dans

') Sciences de la Terre, Université des Sciences et Techniques de Lille I, B.P. 36, 59650-Villeneuve
d'Ascq (France), et Laboratoire associé au C.N.R.S., n" 215.
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ses grands traits pour les parties externes. Mais cette paléogéographie a subi, depuis
une vingtaine d'années, de profondes modifications en ce qui concerne les domaines
internes. C'est à Brunn (1960) que l'on doit la distinction fondamentale entre les

zones internes déformées dès le Mésozoïque et les zones externes plissées seulement
au Tertiaire. Dès 1959, Aubouin effectue la première grande synthèse paléogéographique

et tectonique des Hellenides (au sens défini par Kober 1929), précisant les

caractères faciologiques et structuraux des principales zones disposées suivant un
modèle géosynclinal. Ce modèle, adapté aux multiples informations géologiques de
terrains de l'époque, représente une étape importante dans l'interprétation géodynamique

de l'ensemble dinarique.
Les principales divisions des Hellenides internes retenues depuis cette époque

sont les suivantes (fig. 1) d'W en E:

— un ensemble ophiolitique «subpélagonien»2) supportant une couverture crétacée

transgressive;
— un haut-fond pélagonien à sédimentation néritique du Trias au Jurassique (où le

complexe ophiolitique peut être représenté) et Crétacé supérieur discordant;
— un vaste domaine à évolution complexe où apparaissent également des ophio¬

lites et des flyschs précoces caractérisant la zone du Vardar;
— un socle ancien métamorphique serbo-macédonien venant s'appuyer sur la

marge occidentale du rameau rhodopien.

La découverte d'un flysch d'âge tithonique(?)-éocrétacé en Bosnie sur la bordure
interne des Dinarides (Blanchet 1966), puis la mise en évidence d'une unité de

flysch bosniaque en Yougoslavie (Blanchet et al. 1969) et enfin d'une zone
bosniaque (Blanchet 1970, Aubouin et al. 1970), ont induit une série de recherches
nouvelles qui devaient aboutir à la découverte, par l'un de nous (Clément 1971)
d'un flysch éocrétacé en Béotie. Intégré dans une nouvelle unité dite du «Flysch
béotien», ce flysch a été depuis lors reconnu en différents endroits pour la plupart
localisés en Grèce continentale du Sud, là où existe le haut-fond parnassien.
Toutefois, d'autres gisements ont également été signalés au Nord de la vallée du
Sperchios par Koch & Nicolaus (1969) notamment, qui les plaçaient dans la sous-
zone ultra-pindique.

En dépit de la dispersion des affleurements et de leur situation tectonique
complexe, il apparaît dès à présent nécessaire de définir une nouvelle zone isopique
dans les Hellenides et d'ériger l'unité du flysch béotien et sa semelle au rang de zone
paléogéographique et structurale.

Occupant une position intermédiaire entre les domaines externes à sédimentation

continue durant le Mésozoïque et les domaines internes ophiolitiques à orogenèse

précoce, la zone béotienne a joué, au cours du Crétacé inférieur, un rôle
déterminant. Elle représente à cette époque, un sillon subsident dont l'existence quoique
soupçonnée (Aubouin 1959, p.492; Celet 1962, p.201-203), n'avait pu être

2) Le sens des termes «subpélagonien» et «pélagonien» dans cette publication est celui que leur avait
donné Aubouin lors de la définition de ces deux zones (Aubouin 1957-1959). Les études récentes faites
en Othrys conduisent toutefois à abandonner la notion de zone subpélagonienne pour la remplacer par
celle de zone isopique Triasico-jurassique maliaque (Ferrière 1976).














































